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DIALOGUE
TRIOLETS — par Hellem

ä Jean B...

L'Ami Dis-moi pourquoi tu vibres tant
Pourquoi fremit ta main si belle
Et tout te parait souriant.
Dis-moi pourquoi tu vibres tant...
O Po&te dans l'air ambiant
Je trouve cette heure nouveile
Dis-moi pourquoi tu vibres tant
Pourquoi fremit ta main si belle.

Le Poete Ami, veux-tu savoir pourquoi...
Je reve ä d'immortelles choses
Voilä d-e ma main cet emoi.
Ami, veux-tu savoir pourquoi
111 n'est dans mon ooeur plus que toi
Que j'oindrai du parfum des roses
O mon ami, voila pourquoi
Je vibre ä d'etemelles choses.

If parait que rever est doux
Je pense ä toi dans le silence
Et je te pare de bijoux
II parait que rever est doux
Tu m'es si eher je suis jaloux
Combien durera ton absence
II parait que rever est doux
Je pense a toi dans le silence.

Tout en ecoutant ta chanson
Mon merveilleux amour qui chante
Je grave sur cet ecusson
Tout en ecoutant ta chanson
Ce qui me donne ce frisson,
L'heure s'enfuira moins mechante
Tout en ecoutant sa chanson
Mon merveilleux amour m'enchante.

L'Ami Alors e'est vrai, je te suis eher
Repete-le done que tu m'aimes
L'instant nie parait plus amer
Alors e'est vrai que je te suis eher
Mon coeur vibre telle une mcr
Beux-tu me jurer que tu m'aimes
Alors e'est vrai que je te suis eher
Rephte-le done que tu m'aimes.

15



Le Poete Puisque tu le veux mon ami
Dieu m'est temoin, c'est vrai je t'aime
Gardons notre air d'enfant ravi
Puisque tu le veux mon ami
Sur le chemin, dur, ijnfini,
La main dans celle que tu aimes
Puisque tu le veux mon ami
Dieu m'est temoin, c'est vrai, je t'aime.
Nous parcourons les sentiers lourds
Oil des fleurs paraitront plus belles
Elles auront tous leurs atours
Nous parcourons les sentiers lourds
Nous trouverons d'autres amours
Mais point aux couleurs immortelles
Nous parcourons les sentiers lourds
Ou des fleurs paraitront plus belles.

Nous visiterons les enfers
Les cieux, la terre et ses mysteres
Nous verrons le puissant des fers
Nous visiterons les enfers
Nous connaitrons tous les ethers
Multiples dons que rien n'altere
Nous visiterons les enfers
Les cieux, la terre et ses mysteres.

VAmi Scrait-oe vrai je crains j'ai peur
De rencantrer de lourdes chaines
Des chaines qui tiendraient mon cocur
Serait-ce vrai, je crains j'ai peur
Je veux capter tout le bonheur
Fuir les complots, les noirs, les haines,
Serait-ce vrai, je crains j'ai peur
De rencontrer cle lourdes chaines.

Le Poete Je serai la pour t'appuyer
Et pour te faire voir mes songes
Tous deux nous pourrons deployer:
(Je serai la pour t'appuyer)
Des ailes d'or et envoyer
Promener loin tous les mensonges
Je serai la pour t'appuyer
Et pour te montrer tous mes songes.

L'Ami O mon poete, je te suis
Tu le vois bien que tu m'entraines
Quel mirage azur tu poursuis
Va mon poete je te suis...
La lune d'or parait depuis
Aureoler toutes nos peines
II en est ainsi je te suis
O, mon poete tu m'entraines.
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